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 Communiqués de presse :          P. 6-7 
"la santé publique en danger"  
des 25 mai & 15 juin 2011. 

"La crise économique amplifiée par 
la crise financière internationale" 
touche durement une grande partie des 
salariés dans leur emploi et leurs reve-

nus.  

A 
lors qu’ils n’en sont en rien 
responsables, les salariés, ain-
si que les demandeurs d’em-

ploi et les retraités, en sont les pre-
mières victimes. 

Comme les autres salariés, les salariés 
des Officines ou des Laboratoires 
d’Analyses Médicales, subissent les 
conséquences des plans d’austérité du 
gouvernement telles que la perte du 

pouvoir d’achat.  

C’est une réalité qui met les salariés et 
leurs familles dans l’incapacité de faire 
face à leurs dépenses et les conduit à 

encore plus de privations. 

Nous le savons bien, les salaires prati-
qués dans les officines et les labora-
toires d’analyses médicales sont, en 
général, identiques à ceux de leurs 
conventions collectives, sauf pour les 
quelques entreprises où la mobilisation 
des salariés a permis d’obtenir de meil-

leurs salaires. 

Se mettre en capacité de peser sur 
les négociations de branches et faire 
aboutir nos revendications sur la 
réponse aux besoins, devient une 
priorité pour être plus efficaces. 

Lors de l’Assemblée Générale des 
syndicats de la Fédération Nationale 
des Industries Chimiques CGT, le  
27 septembre 2011 à Montreuil, nous 
ferons une analyse de la situation et 
débattrons de la nécessité de s’organi-
ser dans la CGT pour s’impliquer avec 
les salariés dans la perspective d’une 
mobilisation d’ici la fin de l’année. (Voir 
bulletin d’inscription à l'AG des syndi-

cats, page 5). 

Q 
ue ce soit dans les Officines ou 
les Laboratoires d’Analyses 
Médicales, l’urgence est d’avoir 

des perspectives réelles de mobili-
sation dès la rentrée ! 

Il faut profiter de la période dite des 
congés payés pour aller aux débats 
avec les salariés afin de s’orienter vers 
des luttes plus importantes que celles 
que nous avons vécues lors du conflit 

sur les retraites.  

N 
ous ne devons pas attendre 
les échéances électorales de 
2012 pour mettre en avant nos 

revendications en matière de sa-
laires, emplois, protection sociale. 



 

  

L’écho des pharmacies et des Lam N°158/Juin 2011 - page 2 L’écho des pharmacies et des Lam N°158/Juin 2011 - page 2 

S uite à une provocation de la direction des labora-
toires GEN-BIO lors de la Négociation Annuelle 

Obligatoire, 0,5 % d’augmentation générale, une cen-
taine de salariés sur 230 s'est mis en grève à l’appel 
de la CGT, la CFDT et la CFE/CGC, le lundi 23 mai 
dernier, pour exiger l'ouverture de négociations sur les 
salaires avec notamment une augmentation de 5 % 
avec un talon de 120 € et pas de salaire inférieur à 
1600 € (les plus bas sont actuellement au SMIC à 2 ou 
3 euros près). 
 

Les négociations se sont déroulées toute la journée du 
lundi et ont repris le mardi dès 8 heures, les salariés 
ayant reconduit leur mouvement de grève. Après une 
journée et demi de négociations, le rapport de forces a 
conduit aux avancées suivantes : 
  

 Augmentation générale des salaires de 1,5 % ré-

troactive au 1er janvier 2011, puis 1 % au 1er juillet. 
 

 Les salariés dont le salaire mensuel serait inférieur 

à 1500 € bruts après l'augmentation de 1,5 %, au-
ront une augmentation de 4,5 % au 1er janvier 
2011. Cela représente 60 € à 65 € par mois pour 
ces salariés. 

 Les secrétaires au coefficient 230 bénéficient à 

compter du 1er avril 2011 du salaire du coefficient 
250 et à compter du 1er avril 2012 du salaire du 
coefficient 260. Cette mesure représente pour ces 
salariés une augmentation moyenne de 80 € pour 
2011. 

 

 10 Tickets Restaurant par mois avec une participa-

tion de l'entreprise de 25 € (soit 2,50 € par ticket). 
 

 Dans le cadre de la Négociation Annuelle Obliga-

toire : 3 jours rémunérés par an pour enfant ma-
lade et une prime d'incitation à faire partie 
d'équipes de garde ainsi qu'une revalorisation du 
tarif des gardes ont été actés. 

 

C 
es propositions ont été ap-

prouvées par les salariés, un 

accord a été signé par la CGT, la 

CFDT et la CFE/CGC et le travail a 

repris dans la matinée du 24 mai. 

 Mouvement de grève des Laboratoires d’Ana-

lyses Médicales GEN-BIO à Clermont-Ferrand : 

UNE MOBILISATION PAYANTE ! 

Laboratoires d’Analyses Médicales Laboratoires d’Analyses Médicales 
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Laboratoires d’Analyses Médicales 

 Quand les requins de la finance se trans-

forment en vampires ! 

C 
omme nous l’avions déjà abordé lors d’un précé-
dent numéro, la mise en application de la ré-
forme de la biologie médicale, qui sera en 

application au plus tôt en 2013, annonce la mort 
des Laboratoires d’Analyses Médicales de proximi-
té.  

Cette réforme a pour but de restructurer le secteur 
sous prétexte de renforcer la qualité et la sécurité des 
analyses en prônant le regroupement de plateformes 

d’analyses.  

Les Laboratoires d’Analyses Médicales devront se 
soumettre à un régime d’accréditation sous peine de 

disparition. 

En effet, cette réforme a été préparée dans la confi-
dentialité sous la pression des groupes financiers, 
alors qu’aucune urgence ne justifiait cette procédure 
législative d’exception, si ce n’est visiblement une 
motivation financière. 

Mêmes influences pour un même but, celui d’enrichir 
une poignée de nantis et fonds de pensions, quitte à 
ne pas respecter les garde-fous, mettre en danger la 

santé du patient, et nuire à toute une profession. 

Quatre groupes sont prêts à faire main basse sur un 
marché juteux en absorbant tout ce que la France 

compte de structures indépendantes.  

Cela confirme que le seul but de cette réforme est la 
disparition de quelque 3000 laboratoires réalisant un 
chiffre d’affaires inférieur à 500 000 € au profit de 
grosses structures où le patient sera assimilé à un 

simple code barre.  

Le personnel restant sera limité au strict minimum pour 
des raisons de rentabilité et ne sera plus, de ce fait, 

disponible, à l'écoute du patient.  

Il pourra changer de "site" d'un jour sur l'autre en fonc-
tion des besoins du groupe financier auquel il appar-
tient, ou sera déclassé en coursier à 1000 euros par 
mois, histoire de déshumaniser un peu plus ses condi-

tions de travail.  

Suppressions d’emplois, augmen-
tation des cadences, médecines à 
2 vitesses, impacteront les salariés 
et les patients. 

L 
a disparition et la dégradation de ce tissu et ser-
vice médical de proximité, coûteront plus de  
60 000 emplois spécialisés (techniciens de labora-

toires, aide-laboratoires, secrétaires médicales, four-
nisseurs de réactifs, sociétés d'informatique, entre-

prises de services).  

 

Face à cela, 
 les salariés doivent 

s’organiser avec la 

CGT, à l’exemple de 

ce qui s’est passé dans la région sud-ouest. Grâce au travail réalisé en 

lien avec les camarades des Unions Locales d’Aire sur Adour et de Fi-

geac, nous avons pu créer 2 bases syndicales à Bio Adour et Lam ex-

trahospitaliers de Figeac qui sont sous la coupe du groupe LABCO.  

C’est par la syndicalisation dans cette branche que nous pourrons 

créer les conditions pour lutter contre la financiarisation des métiers 

de la santé. 
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Officines Officines 
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Officines Officines 
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